
UIN ENCHANTEUR. 1Klie

Un perýoünnagc singulier vient
J'arriver à Bruxelles. C'est un
iMoi-végien nommiré O -hesti cru,
qui fera plus do brit que HIome
et Caliostrto.

Osesti&an est de taille moyen-
ne; rien li~e le distingue dii coin-
mun dès iiio-tLls- qu'rmne P.ilcurl

1 atti!ièr e0îot de.s yeux !1',11Dr
clair- dont la fixe-. i peut êlire
étudiée, au lOi's ~ d'être gis-
na 9: te.

O)slîstiul'n es-t doue d'uce fil-
cuité mîagntique quri produt de
vérrt:tties mriracies.

Il s est présenté chez M. le
barorn dtaG-..... pour lequel, il
avait une ltttie do reeomrrîatd.s-
tien. Celui-ci le pria de vouloir
bien passer ctiez lui la soirée dur
lendemain.

-je vous pr-évienîs, lui dit-il,
que Vous ne trouverez iÀ que des
sceptiques 1

lino vingWtir de pèrsoiînes
furett nvitéeîl.

Oshiestierîr raconta que, dès
son enfanee, il s'était apierçul
qu'il exerçait sur certains mrétauxc
une i nfluence 'analo0gue à celle de
l'aimâlit, et j'a l'école il atrivait,.
sans prononcer un mot, ài ipo.
sur sa volonté tantôt à l'un tantôt (
it 'autre de ses c-imaraides.

L'un d'eux lui ayanit jojué un

mnauvais tour, Osîestiern voulut
qu'il eût la colique, aussitôt le
sujet ise mit à se tordre cot à se
rouler par terr-e.

A ce récit l'un des invités du1
baron partit d'un éclat de rire en

haussant les épaules avec aiflecta-
lion.

Oshestieru ee leva et lui appu-
ya un doigt sur le fronten disant.
Monsieur Tous devenez idiot 1

L'invité partit recevoir- une
eommotîou. Il jeta lur l-itane
tirti regard effacé ; sa bouche s'en-
trouvrit, il poussa des sons «Maurti-

cules et se mit à danser eur place
en éhrtrgiagant les coude.s. On eal.
dit un singe sur un orgue de
Barbarie.

-Quelle mauvaise plaisanterie!
s'écria un fficier.

Oshostiern fit. un pas vcers lui.
-Vous, monsieur, dit-il d'une

voix vibrante, soyez chien.
L'oftlcior se mit à quatre pattce-,

il gambadait en aboyant, toUrnant
tout à coup sur lui même, comme
uaR chien qui court après sa

-Eh bien, monsieur le magné-
tiseur, s'écria la comteiso de W.
une jeune femme de 26 uns, je
vous défie bien do me faire l'aira
autre chose que ma volonté.

-'Madame, dit Oshesticr'n, vont-
êtes une femme honnête et houo-
rée. Oubliez votre éducatiion, votre
rang, et soyez telle que vous cris-
siez été si le hasard vous avait
fait natre servante d'estaminet.

Subitement la comtesge evoa,

Elle embrassa tantôt l'un, tantôt
l'autre ; ses tiart-ines dilatées rspi-
rasetnt l'ai r par saccade.

-Aseznniu, je vous crn
prie ! ait le baron. C'ct un jolii
trop erucl.

Ostiestierri ferma les yi rîx et se
couvrit la figrure (le ses mains,
comme pour se renfermer' ceu lui.

Pre'que -iupsitôt, les pî-roiinýs
lui avaient subi soi flnuce oropri
r'eut ossession d'oll< s même..
Aucune n'avait garî- le souvenir

do ce qui venait de se pa-ser.
la cottuse, toute roiigis ante,

'erupréz&a de fer-mer son corsage
et do renouer ses elleveux.

L'officier regard ait d'unr air-
sut-prisi autour rie lui, tanudim que
celui que le redoutable niagniéti
.Mur-avait ]privé pour ti insitant
du la raison, reprenai t son air se
ri-eux et seýs allures d'homme du
monde.

Ces faits "e sont palsséS devant
témoins. Leis invités du bxr-ou de,
(è ... er) on été absolumsenît Volster--
niés ; il se demrandent encore i
l'h iloiro de Circél'chnese
est bien du doniiede la table.

-Oshiesticî-n, sera à Paris dans

Fumez le Fameux Tabzie Candien

Fj
C'est le meilleur tatbac à fumer qui

existe Iau-jour-d'hui.
N'allez pas -vous emnpoisonnler at-vec ('au-

tre tabac prépearée aver des iiigi'édieitts (lait
geremx. Le tabac F'OLUL';IEit ne eoittieiit
(lue de la feuille pure,

Quand on en a fuiné une fois o1,Re Pet
eni fumer d'autre.

En vente àt la boîte cihez toits les Mair
chauds de Tabac et d'Euiceries en gros.

quelques jours. S'il allait faireliment et "vec tri accent (cle ra-
Monter' la rcenté, c'est Léon Say

qlui, seraît attr'apé I

Aurclici)s Sclhoîl.

BADINAGE3.

M.r -Prudhormmrecse prorne sui-f

te boulevard, accompagcrié d'uin -
ami.

liii mendia-nt les sollic'ite.
],'a m i rui donne qluelques

-J'aime beaucoup les pmuvres,
utt d'un ton sentencieux M. Paunl
PrAuthornine qui à gardé ses.ý
inzé-s rw inses ro -'lies, lais Je net

leur donn- jamais rion. Car, si on
leu r donnait , il n'y en aur-ait plu,
et que devicuirais-je, moi qui lest
arme ý.tant ?...

Fragmient. du dia'ogcunti-e
'nisdésiilu4ionniés

-1h1111 .. i j'avais sU dcefluet
bois étaient faits les nSl-is de

-IasInn Irler confrèr,
beaucoup de chivie, et peu du
chuarme 1

Calino a vu jouer, hier- siri-, les
Ciaiîft'eurs au Chatelet.

Il e4t rentré fort impreqsionn.'

par- les moyens employés par cez
malfaiteurs îpour savoir la vérité.
*Tout on se d&2h.ibillant, il veut
remonter sa montre. Elle n'lest

-plus dans Fa pocho, il la tenait
tpourtant tout à l'heure -;il Io sait
bien, mais où l'a-t-il posée
*Il se met en quête.

dénoua ses cheveux, qui retomubô- A bout deo-recherches et nie
rent sIr ses épaules. Elles porta sachant plus où porter ses inve.i-
la main à son cort-age, R'arraca le tigations, il plante une chaise
crochet et les boutons, étalant devant sa cheminée, où fliîmbo un
ga gorge nue, puis, courant l'un à feu ardent.
l'autre : - Allons, metisieur,, Il s'assied, retire ses bottines,
amulsons nouss1I...Em rahsez- 3e chaussettes, et, exposant sesi
moi....,j'ai*du'feu gens la poitri- 1 pieds à la flamme, il dit résolu.

ce :1
-Jo saurai Lieu m'ar-rachner

mron secr et 1

Pendant une messe dc rut tria go
la qnibicuse est trouv&c, ruais il
f'aut trouvertiun monsierrpîour la
gruideràî travers les chraises, Fati-
rnornièr-1 la ruiaii'. 0O1 sait que le,

sexe masculin est r-chclc i euti

exercice.1
-Monsieur, demande le srri.'sn,

à un jeune homme b!otîd, v-oulez. 1
Vous accompîagrner lu quêiteuse ?

-Impossible, je suris proteâ-
tant.

Le suise s'adresse -à tit autre
jeune homme, brun, celui-hiý

- impossînle, i'épon'lît-il airs>r-
ttL, je suis juif.

-Oi1! tIaor-s, fait le suise cril
l'entraînant, venez donc, vouà r-a-
musserez plus d'arge nt!1

X_ ,- un dc rios très spir-ituels
confrères, connaît des chasseurs
qui, quand revient l'époque de la
chasse, l'abreuvent de gi bier
pr'incipalement dle faisans.

X... a fait une circulaire pour
répondre aux dons dus chasseurs;
cette circultaire porte ces simp1 les
mots:

"Vous; êtes vrimrent bien fici-

saliI

Un mronsieur sans gène dînie en

tville. Au rôti, il pouisse un cri
tout lo monde s'arrête do parler

lour regar-der le monsieur sans
.geône.

- Qu'y a-t-il (oue? lii dernav-
de la maîtresse de la maison .

Un malheur 1 Je suis (l'une
malaidre!se 1

- Quoi donc?
-Je viens de mettre de l'eau

'tarits mon vin

le rd-int a c e epv
'enfit causent histoire

L'e??' iat.- Papa, commuent aP-
pelleC-t-on) les gens qui boudent

dans L'ln le
Lc pêre. ifrrincilhuaert). - Je

'grret ou t à îi-, [non enfant.

L'eiifiiit-Je et 0k- (tue lV gý)ens
qu1i bu idurit dans P'lu eio~ pl
lent d s Louddistes.

NOUVELLE
M USIQUK' V- CALE

Uo'isi-1a SMouchie (11v....i ...... - -

E. 1LAVIGNE.
Paris il eJ'iois................30

E -L
Duas e fbo it......-....-.-.-.....

Enlrstr.................. 25

1,c Régiment de '-amb)re et Meuse
'llairlett ....................... 30

homance di] tbaiser -NI ...ctt2)

MIUSIQUE ISRMETL

PIA\NO SIOW

E>AOLO) CII >RZA, Polka-------....10
(lrurnerrse suc,ss moyentie diliicutC'.)

CUIIVAU -LIîGEIIS -. QUAI)IIIL-

(joué avec ljeaticou1î îlu sucei-s par la
mutsique de la cité)

ExpidiC Franrc..)sur réci-p)tion d(u
prix marqué en timlbres-postes de 1
ceutLin du Cariada ou des Etrsts-1- ais.

LA VIGNE & LAJOE

Pianos et, instruments de musiquc
ile toutes sortes.

a,u ents pour lvs (Y'eltres
PIANVOS SOLrIIME1. qui ont

rem1porté les '2 premiers pr-emier.,
prix à l'Exposition do 1882.

Mont.réal 12 Nov.- n. o.

Avanrt iramaterrel it'iriprime-riie tri-
euuî , e n tiesîrred'trrsil-

t'im1îr'sssion de, toutes espèces ti'cit.
vrge's, tais les deux auries, tels tie

iaines île Notair--s, Avocats, Cie-
I' etc.

En-Tête de lettres,
Em-Tète do comiptes,

LettresFuiriis
(Jý1lites d'affaires.

Cartes de visites,
Billets do Coili 'ti

Prograunimes,
catalogues,

Factums,

Chèques, etc
LE TOUT

Exècuté avec soin, élégance e-t
promptitude

Oin se elsarg-u égalîrruet desi 01i-
viag- s i i Luxe de tous genre, iiit.iri
mes er Or îi'onze, Ar'sit '-t Li'-"
aurtres couleurs.

A DES PRIIX TRES MODEnIES.
U' rre attentioîn route particuli-r-e sera

donlné" rîr]X comrnanîtes (te la cari-
pagnie, et !'eXpédri.ltion se l'era-îlvec r"ý
gutisrité à n'iruiporte adresse.

W. F. DANIEL
25 RUE STE-IJIERES-t 25

Coin de la rue St. Gabriel
MONTREAL.

hiver. - L'hiver est arrV
avec ses frimas et la question t

l'ordre du jour dle s'enruiitotiler
dc mianière à ne pas corntractetr
des engelures et des rhumnatis-

mes.
l'Our le bon mar-ehé il faut

acheter Ses four-rures, Che107 rO

me et Lefrançois No. 614 rue Ste.

Catherine. Capots de mouton do

perse, circulaires, gantelets, etc.
aux prix du gros.


